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Quelques Saints du Mois 
par 
Paulette Leblanc 

 
Bienheureux Auguste Czartoryski  

(1858-1893) Fête le 8 avril 

 
 

Auguste Czartoryski, naquit à Paris, dans l'Île Saint-Louis, le 12 août 

1858. Il était le fils aîné d'un prince polonais, Wladyslam Czartoryski. La 

famille Czartoryski s'était réfugiée en France, trente ans auparavant, pour 
des raisons politiques. Cependant, le prince Wladyslaw menait, depuis la 

France, des actions diplomatiques importantes en vue de restaurer l'unité 

de la Pologne. Auguste n'avait que six ans quand il perdit sa mère atteinte 

de tuberculose. Son père se remaria en 1872 avec la princesse Marguerite 

d'Orléans, fille du duc de Nemours et petite fille du roi de France, Louis-
Philippe 1er.  

 

Auguste avait 16 ans lorsque, à l'automne 1874, son père lui donna 

comme précepteur Joseph Kalinowski, qui était rentré d'exil quelques mois 
plus tôt, après avoir subi dix ans de travaux forcés en Sibérie. Après le 

départ de Joseph Kalinowski, en 1877, Auguste fut confié au père 

Stanislas Kubowicz. L'influence de Joseph Kalinowski sur le jeune prince 

Auguste fut très grande, notamment en lui faisant connaître les œuvres de 
Louis de Gonzague et de Stanislas Kostka. Notons au passage que Joseph 

Kalinowski entra au carmel en 1877 et prit le nom de Rafaël de saint 

Joseph, qu'il fut béatifié par Jean-Paul II le 22 juin 1983 puis canonisé le 

17 novembre 1991 toujours par le pape Jean-Paul II. 

 
Sous l'influence de son saint précepteur, Auguste comprit très vite qu'il 

n'était pas fait pour la vie mondaine et politique que son père souhaitait 

pour lui. Il refusa plusieurs mariages qui lui était proposés, pressentant 

que ce n'est pas là le destin qui l'attendait. 
 

Auguste avait déjà vingt cinq ans lorsqu'il fit la connaissance de saint Jean 

Bosco, fondateur des S alésiens. À plusieurs reprises il alla à Turin pour le 

rencontrer, puis désira devenir salésien. Sa famille s'y opposa 
vigoureusement, et Don Bosco lui-même se montrait réticent. Alors 

Auguste s'adressa directement au pape Léon XIII qui le reçut, l'interrogea 

et lui dit: "Dites à Don Bosco que le Pape désire qu’il vous accepte parmi 

les salésiens." Fin juin 1887, Auguste entrait au noviciat des Salésiens à 
Turin. Don Bosco lui-même reçut ses vœux le 24 novembre 1887, avant 

de mourir deux mois plus tard.  
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Pendant son noviciat, Auguste vécut très pauvrement, miné par la 

tuberculose. Aussi Auguste fut-il envoyé sur la côte ligurienne, plus 

favorable à son état de santé; là, il commença ses études de théologie et 

fut ordonné prêtre le 2 avril 1892, à San Remo, par l'évêque de Vintimille, 
Mgr Tomaso Reggio. La vie sacerdotale du Père Auguste ne dura qu'un an 

à peine; il la passa à Alassio, dans une chambre qui donnait sur la cour 

des enfants. Miné par sa tuberculose, Auguste décéda à Alassio, sur la 

côte Ligure, le 8 avril 1893. Il avait trente cinq ans.  
 

Parlant de sa vocation salésienne, Auguste dira à sa famille qui voulait lui 

faire quitter la vie salésienne: "C’est en pleine liberté que j’ai voulu 

émettre les vœux, et je l’ai fait avec grande joie. Vivant dans la 
Congrégation, j’éprouve depuis ce jour une grande paix d’esprit et je 

remercie Dieu de m’avoir fait connaître la Société salésienne et de m’avoir 

appelé à y vivre." 

 
Après sa mort le corps d'Auguste fut ramené en Pologne; il repose 

actuellement dans l'église salésienne de Przemysl. Auguste Czartoryski fut 

béatifié le 25 avril 2004 par le pape Jean-Paul II qui dit de lui: "Auguste 

Czartoryski, jeune prince, a élaboré une méthode efficace de 

discernement des desseins divins. Il présentait à Dieu dans la prière 
toutes les questions et les perplexités de fond, puis, dans un esprit 

d'obéissance, il suivait les conseils de ses guides spirituels. C'est ainsi qu'il 

a compris sa vocation à entreprendre une vie pauvre pour servir les plus 

petits." 
 

Le cardinal Cagliero, qui fut élève de don Bosco puis salésien, résuma la 

dernière étape de la vie du prince Auguste: "Il n'était plus de ce monde! 

Son union à Dieu, sa conformité parfaite au divin vouloir dans son 
infirmité aggravée, son désir de ressembler à Jésus dans les souffrances 

et les afflictions le rendaient héroïque dans la patience, calme dans son 

esprit et fort, plus que dans la douleur, dans l'amour de Dieu." 

 


